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de longueur ; la figure est expressive et la coiffure assez
singulière n'était pas connue. A Texcal, l'édifice entier
était souterrain et les fouilles n'ont pu découvrir jusqu'ici
que les dalles qui formaient la toiture. Partout, dans les
temples, comme dans les souterrains, les explorateurs
recueillaient, au milieu de nombreux débris de poterie,
des rondelles, des perles, des boucles d'oreilles, des mas-
ques, des amulettes, des ornements de toute sorte en jade
ou en écaille.

" J'ai dit que les nombreux bas-reliefs en stuc ou en
pierre ne portaient aucune inscription. Sur l'un d'eux on
a cru distinguer des signes hiéroglyphiques.

Des ossements humains amonceis formaient un
ossuaire de 20 pieds au moins de longueur. Quelques
crânes furent retirés intacts, mais ils tombèrent en
poussière au premier contact de l'air. C'est un fait
regrettable, puisqu'ils auraient permis l'étude anthropolo-
gique de la race qui a laissé des traces si remarquables de
son passage. De nouvelles recherches auront, nous
l'espérons, un meilleur succès.

" Les peuples arrivés du Nord qui s'établissaient
successivement dans l'Amérique centrale appartenaient
probablement à la race nahuatl. C'est aux diverses
branches de cette souche féconde que sont dus les monu-
ments en ruines qui couvrent aujourd'hui encore le
Mexique, le Yucatan, le Honduras, le Guatémala, le
Nicaragua et que nous retrouvons jusque sur l'isthme de
Tehuantepec. C'est à cette race, nous l'avons dit, que
nous attribuous aussi la ville nouvelle que M. W. Niven
nous a révélée.

" La civilisation de ces peuples était avancée ; les
monuments qui leur survivent le prouvent sans réplique.
L'espace nous manque pour entrer dans les détails que la
question comporte ; nous voulons seulement citer, en
terminant, quelques vers d'une ode sur les vicissitudes de


